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58e mars 1902 N°5

BULLETIN TECHNIQUE
Rédaction : H. Demierre et

J. Peitrequin, ingénieurs. DE LA SUISSE ROMANDE Paraissant tous les i5 jours

ORGANE DE PUBLICATION DE LA COMMISSION CENTRALE POUR LA NAVIGATION DU RHIN

ORGANE DE L*ASSOCIATION SUISSE DE TECHNIQUE SANITAIRE

ORGANE EN LANGUE FRANÇAISE DE LA SOCIÉTÉ SUISSE DES INGÉNIEURS ET DES ARCHITECTES

SOMMAIRE : La reconstruction de la Rive droite, â Genève. — Répartition du coup de bélier le long d'une conduite hydraulique en

pression, par M. Pibrhe Oguey, professeur à l'Ecole d'Ingénieurs de l'Université de Lausanne. — Chronique : Travaux importants

en Suisse. — Autobus à moteur Diesel. — Nécrologie : Auguste Waeber. — Sociétés : Société suisse des ingénieurs et des

architectes. — Bibliographie. — Carnet des concours. — Service de Placement.

Voir, dans ce numéro, le programme du cours sur « Problèmes actuels de la circulation » organisé par la Société
suisse des ingénieurs et des architectes.

La reconstruction de la Rive droite,

à Genève.

Cette reconstruction posant un important et difficile problème

d'aménagement des villes, il nous paraît intéresant de mettre en

parallèle avec la notice sur ^'Aménagement du quartier de

Saint-Gervais, publiée dans notre numéro du 6 février 1932,

l'étude sur la Reconstruction de la Rive Droite qui a paru,
sous la signature de M. Maurice Braillard, architecte, à la date

du 17 janvier dernier.

Comment doit s'opérer la reconstruction.
Ce qu'il faut faire et surtout ne pas faire.

La Commission d'étude confirme ce que j'avais prétendu,
c'est-à-dire que la reconstruction de la Rive droite doit être

envisagée dans son ensemble, soit du pont de la Coulouvrenière

au pont du Mont-Blanc et du boulevard James-Fazy

au Rhône.
En effet, toute opération partielle s'oppose :

1. à un regroupement rationnel et salubre des ilôts de

constructions répondant aux exigences hygiéniques de

notre époque ;

2. à un regroupement et redressement des artères de cir¬

culation ;

3. à une compression suffisante des surfaces utilisables et

par conséquent à la rentabilité normale de l'opération
immobilière.

Ces points primordiaux admis, comment envisager le

problème Avant de répondre à cette question, il est indispensable

de poser quelques repères afin de situer le sujet.

En premier lieu, qu'est-ce qu'une ville Le dictionnaire

Larousse se charge de nous répondre : c'est 1 assemblage

d'un grand nombre d'habitations humaines disposées par

rues.
Cette définition a son importance, car elle va nous aider

dans l'organisation de la Rive droite.

Cependant, ce que le Larousse ne dit pas c'est que, à moins

de cas tout à fait spéciaux, une agglomération est

invariablement établie à cheval sur des lignes de communications

importantes : routes, voies d'eau, lignes de chemins de fer,

etc. Ce sont ces éléments directeurs qui fixent l'implantation,
la disposition, l'importance de l'agglomération.

Vient en second lieu « l'assemblage » des habitations, édifices

publics, locaux de commerce, etc., indispensables à toute
collectivité. Ce groupement doit être organisé en ce sens que
les mas de constructions doivent être disposés de façon à

remplir les conditions demandées, c'est-à-dire que l'hygiène,
l'économie et l'esthétique soient harmoniquement équilibrées.

Puis viendra, mais seulement à ce moment, la relation entre
les mas de constructions, autrement dit la rue.

A vrai dire, l'assemblage doit marcher de pair avec la relation

; l'un ne peut se concevoir sans l'autre. Toutefois, et

j'insisterai tout particulièrement, car c'est l'essentiSn c'est

l'habitation qui doit créer la rue, et non la rue l'habitation.
Or, il n'est pas rare dé voir des urbanistes partir du principe

contraire et nous présenter des plans d'aménagement de

quartiers dont la dominante se caractérise par la seule

préoccupation des possibilités de circulation.
C'est voir les choses sous un seul angle, aussi l'erreur se

manifeste-t-elle par un résultat qu'il est facile de prévoir.
Les rues et les points d'intersections sont multipliés à un tel

degré, que les emplacements réservés pour les habitations,

tant par leurs formes que par leur exiguité, ne se prêtent

qu'imparfaitement à une utilisation pratique, rationnelle et

économique.
Conséquences : Au lieu d'une revalorisation du sol, ce qui

doit être le but recherché, on procède à une dévalorisation,

car on a diminué la valeur et la surface du terrain à bâtir.

C'est donc travailler à fin contraire, car j'estime qu'une
opération d'urbanisme doit être productive; elle doit être un

rapport et non une dépense. J'irai même plus loin, je dirai qu'elle

devrait être une source de grand profit pour la collectivité.

J'ai toujours combattu avec la plus grande énergie les

méthodes employées jusqu'à présent par nos édiles, pour le

redressement et l'élargissement de nos rues, l'aménagement

de nos quartiers ; méthodes que je considère tout simplement

comme du gaspillage sans aucun profit pour personne, si

ce. n'est pour la spéculation particulière, et encore

La circulation.
Mais reprenons la circulation. Donc, à ne considérer que

celle-ci, c'est-à-dire en perdant de vue l'ensemble du problème
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